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peaux un blason qui restera pour leurs en-
fants comme une preuve de leur bravoure.
N'est-ce pas un grand spectacle que de voir
les navires des différentes nations de la
terre sillonner les sept océans qui entourent
le foyer de la race arienne en Europe pour
régler cette grande question de principe.

Il doit y avoir une raison bien forte pour
que les habitants de l'Angleterre, de l'Ir-
lande, de la Nouvelle-Ecosse, de l'Afrique
du Sud, de 'la Nouvelle-Zélande, de l'Aus-
tralie et du Canada se battent côte à côte
dans cette guerre. Les Maoris de la Nou-
velle-Zélande, les Indiens de notre pays, les
naturels des Indes, les Soudanais, tous font
leur part. A-t-on jamais vu une telle dé-
termination dans l'histoire d'aucune na-
tion ou d'aucun empire? Jamais. Pourquoi
toutes les confessions 'religieuses sont-elles
unanimes à appuyer cette guerre? Les ma-
hométans, les indous, les sikhs, les parsis,
les bouddhistes s'unissent aux presbyté-
riens, aux méthodistes, aux anglicans, aux
baptistes, aux catholiques romains, aux ca-
tholiques grecs et à toutes les sectes chré-
tiennes.

Pourquoi la tête de l'église méthodiste
a-t-elle envoyé au premier ministre un télé-
gramme le félécitant de son projet de lever
un autre quart de million de soldats au Ca-
nada? Je répondrai à cette question en
citant les paroles du chef de l'Eglise catho-
lique romaine à Montréal, l'archevêque Bru-
chési. Parlant dernièrement aux étudiants,
l'archevêque a déclaré:

Le Canada faisant partie de l'empire bri-
tannique, c'est le devoir sacré du peuple cana-
dien d'aider la Grande-Bretagne dans sa dé-
fense héroïque de la liberté ... C'est le devoir
solennel de chaque citoyen canadien d'aller jus-
qu'à l'extrême limite de ses forces pour aider la
mère patrie dans ses efforts héroïques pour écra-
ser le tyran qui veut sous son talon de fer
étouffer les petites nations. Quel serait notre
sort si les Allemands mettaient le pied dans no-
tre pays? Si l'Angleterre était battue, l'Allema-
gne serait maîtresse du fleuve Saint-Laurent.
Pour ma part, je ne. veux pas être citoyen alle-
mand.

Pourquoi tous ces peuples de races, de
religions et de climats différents se portent-
ils à la ligne de bataille et sont prêts à faire
comme ils le font réellement, le sacrifice
suprême? Parce qu'ils vivent sous le dra-
peau qui flotte en ce moment au-dessus de
nos têtes, et parce qu'ils savent que partout
où flotte le drapeau le cit9yen voit sa liberté
protégée, sa vie et ses biens en sûreté; les
plis de ce drapeau renferment la liberté de
penser, la liberté de la parole, la liberté
religieuse et la liberté de la presse; enfin la
plus grande somme de liberté compatible
avec la sûreté. de l'Etat, et basée sur les
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principes éternels de liberté, de justice et de
tolérance.

M. ÈUGENE PAQUET (L'Jelet) (texte):
Monsieur l'Orateur, je suis heureux d'ap-
puyer la motion que vient de mettre devant
vous, avec tant d'éloquence, l'honorable dé-
puté du Yukon (M. Thompson). Cet hon-
neur s'adresse surtout aux électeurs du beau
comté de l'Islet et j'en remercie de tout
coeur le très honorable premier ministre. .

En appuyant la proposition d'une adresse
en réponse au discours de Son Altesse roya-
le, je désire m'élever au-dessus des consi-
dérations des partis politiques pour m'ins-
pirer d'un principe vraiment canadien; l'i-
nion sacrée de tous les membres de cette-
Chambre, de tous les citoyens, de toutes les
races, de tous les dévouements et de tous-
les sacrifices afin de conserver intacte notre-
existence nationale.

Sur le, front, nos vaillants soldats main-
tiennent cette union sacrée et sacrifient
tout au -salut de la patrie. Nous devons-
nous inspirer du même idéal dans la consi-
dération des mesures qui nous seront sou-
mises pour promouvoir la collaboration du
Canada à la défense de l'empire.

Dans cette grande assemblée, mon hono-
Table ami du Yukon a exprimé ses idées-
dans sa langue maternelle. Je suis heureux
de vous adresser la parole dans la langue
de mes ancêtres qui habitaient les plaines
et les coteaux ensoleillés de France. Je-
fais cette observation pour rappeler un des
caractères du magnifique empire qui est
le nôtre et la liberté que nous y possédons.

Son Altesse royale nous dit:
Il vous sera présenté des mesures à l'effet de,

promouvoir la coorération du Canada à la dé-
fense de l'emoire et à la continuation de cette,
guerre engagée pour la liberté et une paix du-
rable.

' La réponse de mes collègues et la réponse
du peuple canadien, je ne peux en douter,
doivent être résumées dans les paroles sui-
vantes du premier ministre du Canada:

Depuis plus de douze mois notre empire a
consacré toutes ses forces à la défense de tout
ce qui regarde les libertés du monde et les
destinées de toutes les nations.

Au commencement d'une nouvelle année nos
cœurs sont p'us iêsolus que jamais à accomplir
la tàche jusqu'au bout, quelque formidable
qu'elle puisse êre. Nous mesurerons nos ef-
forts futurs à la grandeur des besoins.

L'esprit des Canadiens au pays est aussi
ferme que celui de ceux qui sont dans les tran-
c 'nées, dans les hôpitaux et dans les maisons
ile convalescence.

Nous connaissons toute la grandeur du sa-
crifice. Sur toutes les maisons canadiennes où
le deuil est entré, sur tous les cours blessés
par la tragédie de la guerre, nous prions Dieu


